
L'UNION MÉDICALE DU CANADA.

De là, les affections intestinales, le marasme et souvent la mort.
Lorsque l'allaitement artificiel est indispensable, il est un moyen
si.ple de remédier à cet état de choses, c'est d'augmenter la puissce
et la quantité du suc gastrique. Quinze à vingt gouttes de vin de
pepsine, données immédiatemerit avant ou après chaque repas font
renaître un enfant réduit au marasme par les vomissements et la
diarrhée. fW mélioration se manifeste graduellement, les symptômes
menaçants Aparaissent et la nutrition s'accomplit d'une manière
normale.-Dublin Journ. of Med. Science.

NEVRALGIE DU TESTICULES.-Le docteur Lazarus, dans le
Wi'ener Mcdie. Press conseille contre le testicule douloureux le
traitement suivant, qlui lui a souvent réussi : Il donne à l'intérieur
du sulfate de zine à la dose de 20 centigrammes en solution dans
200 grammes d'eau à prendre une cuillerée à soupe trois fois par
jour. En mën,' temps, il ftit avec la seringue Pravaz derrière le
scrotum des injections sous-cutanées d'une solution de 50 centi-
grammes de sulfate de zinc dans 10 à 12 grammes d'eau.

Du CAFÉ DANS LES ÉTRANGLEMENTS INTESTINAUX.-Le pro-
fesseur Nagel a cherché à mettre à profit l'action excitante du café
sur les mouvements péristaltiques de lintestin dans les cas d'étran-
glement intestinal et il rapporte deux observations dans lesquelles,
sous l'influence de cet agent la réduction s'est faite rapidement avec
de nombreux gargouillements dans l'abdomen. Dans un de ces cas,
le café n'ayant pas été toléré,« on lui substitua la caféine à la dose
de cinq centigrammes toutes les demi-heures. Le café est si effica-
ce et si innocent à la fois que M. Nagel pense qu'il devrait
être employé dans tous les cas avant tout autre moyen. (New York
Med. Journal.).-Lyon Médical.

INJECTIONS IIYPODER31IQUES DE TEINTURE DE MUSC DANS L'A-
NÉIE AIGUE-Le docteur Breisky (MIémorabilien, 1873) injecte ce
médicament sous la peau a l'épigastre et sur les côtés du thorax à la
dose de dix gouttes, quantité qu'il répète quatre fois consécutives.
Cette méthode lui a donné de bons résultats dans certains cas d'a-
némie aiguë dans celle par exemple qui est produite par l'hémor-
rhagie puerpérale, il obtient ainsi une action stimulante beaucoup
plus énergique que lorsque le médicament est administré à l'inté-
rieur et jamais il n'a vu les piqûres s'enflammer. (New York med.
journ.)

Le docteur Figeuro a employé de la même manière le whiskey et
dans des cas analogues ; il injecte habituellement de 154 30 gouttes
d'eau-de-vie. Il a pu par ce moyen ranimer rapidement un homme
qui avait subi un traumatisme considérable par suite d'un aecident
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